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Falaise

Les lycéens ne mégotent pas pour le climat
Une vingtaine de jeunes du lycée Louis-Liard ont organisé spontanément une collecte de déchets dans

les rues de Falaise, mercredi. Ils ne veulent plus rester les bras croisés.

Reportage

À Falaise  aussi,  les  jeunes se  mobilisent  pour  la  planète.  Inspirés  par  les  grandes  marches des jeunes pour  le  climat

organisées  partout  dans  le  monde  ces  derniers  mois  et  par  Greta  Thunberg,  la  jeune  Suédoise  emblématique  de  ce

mouvement, Eliza, Lauréna et Simon, tous trois en seconde au lycée Liard, ont organisé une collecte de déchets itinérante

dans les rues de la ville, hier.

« On a participé aux manifs à Caen, c’était super de voir toutes ces personnes motivées par la même cause, raconte

Eliza, 16 ans et déjà déterminée à militer. En rentrant, on s’est dit que maintenant, il fallait qu’on organise une action par

nous-mêmes, quelque chose d’efficace et de concret ! »

« Viens nous rejoindre ! »

Partis du lycée, la petite troupe d’une vingtaine de jeunes s’est élancée vers le lac avant de rejoindre le parc de la Fresnaye

en passant par le centre-ville, sous les regards des fumeurs installés en terrasse : « C’est super de les voir se mobiliser

comme ça, d’eux-mêmes. »

Petit à petit, les jeunes remplissent leurs bouteilles et bidons de mégots. « Vous avez marché combien de kilomètres pour

ramasser tout ça ? » les apostrophe une de leurs camarades, croisée dans la rue Clemenceau. « Pas si longtemps, ça fait

à peine deux heures qu’on a commencé, lui répond Eliza. Viens nous rejoindre ! »

L’invitation restera sans succès. « On a pas mal de potes du lycée qui s’en fichent un peu, explique Simon. Pour essayer

de sensibiliser le plus de monde possible, on a lancé un compte Instagram où l’on poste des photos qui témoignent

du changement climatique, où on relaie les appels aux marches pour le climat »

Chez elles, Eliza et Lauréna parlent politique à leurs familles, ont essayé de les convaincre de voter Europe Ecologie Les

Verts  (EELV).  «  Si  on avait  l’âge,  on aurait  choisi  EELV  »,  affirment-elles  en chœur.  Au  drapeau rouge ou noir  des

générations contestataires précédentes, celle-ci semble préférer l’étendard vert.

Leurs trophées de chasse dégageant une odeur repoussante de tabac froid, ils comptent bien les exposer dans le foyer de

leur lycée, pour continuer à ouvrir les consciences aux enjeux environnementaux.

« On va peser tous les mégots pour savoir combien on en a ramassé », ajoute Simon, en marchant vers le château de la

Fresnaye. Là-bas, le groupe se disperse aux quatre coins du parc et chacun continue son travail de fourmi. Pour que la

fourmilière change dans son ensemble,  que faire  ?  «  Mettre plus  d’argent  pour  nettoyer  les  océans,  réduire notre

consommation d’énergie, faire plus de sensibilisation à l’écologie dans les écoles », liste Eliza. « Marcher ne suffit

plus, il faut des actions concrètes », conclut Simon.
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